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Croix-Rouge et Rideau de fer
PAR GILBERT LUY

becrctairc general de 1 a Croix-Rougc buissc

Dans le cadre de la Ligue des societes de la Croix-
Rouge siege ces jours son Comite executif. Or, hier matin,
croyant que la Chine nationaliste avait ete invitee, les
representants de I'Alliance des Croix et Croissant rouges
sovietiques quitterent la seance en signe de protestation.

(«La Suisse», Geneve, le 11 mai 1950.)

Une des preoccupations majeures de la
Croix-Rouge internationale a toujours ete d'eta-
blir, puis de maintenir le principe de son
universality. Rien en effet ne peut mieux prouver
sa neutrality politique, raciale ou confession-
nelle que sa faculte de pouvoir reunir sous un
meme denominateur commun — Croix-Rouge,
Croissant rouge, Lion et Soleil rouge — des
societes originaires de toutes les parties du
globe.

Au moment meme oü le monde politique est
divise en trois camps nettement distinets: les
nations du Pacte Atiantique d'un cöte, Celles

qui gravitent autour de l'U. R. S. S. de l'autre et
les neutres, enfin, qui s'efforcent de rester pru-
demment ä egale distance des unes et des

autres, il peut sembler opportun de se demander
ce qu'il en est de l'universalite de la Croix-
Rouge.

Si paradoxal que cela puisse paraitre,
l'universalite de la Croix-Rouge — et de ses succe-
danes Croissant rouge et Lion et Soleil rouge —
n'a jamais encore ete aussi largement assise

qu'elle l'est aujourd'hui. 68 societes nationales
de Croix-Rouge sont etablies en effet dans tout
autant de pays ayant adhere ä la Convention de

Geneve, qui protege le soldat blesse, ou ä l'une
ou l'autre des conventions humanitaires, qui
l'ont completee. Si bien que le drapeau de la
Croix-Rouge flotte en ce moment sur tous les
continents et que les pays sont tres rares qui ne
sont pas encore partie ä l'une ou l'autre des
conventions dont Henri Dunant fut le premier pro-
moteur. On peut done admettre qu'en adherant
ä ces Conventions, 68 Etats du monde se sont
engages solennellement ä assurer aide et
protection aux blesses et malades des armees en
campagne auxquelles ils auraient ä faire, quels
qu'ils soient et d'oü qu'ils viennent.

L'universalite de la Croix-Rouge correspond
par consequent ä la presence universelle d'une
unite de doctrine limitee ä un domaine claire-
ment defini: celui des conventions. S'il serait
faux et dangereux de penser qu'il y a aujour¬

d'hui davantage que cela dans cette universality,
il serait dangereux et criminel de faire croire
aux millions d'etres humains qui ne sont pas
tres familiarises avec les problemes internatio-
naux de la Croix-Rouge qu'une unite de pensee
et d'action existe en ce moment dans tous les
domaines entre les societes nationales de Croix-
Rouge.

L'embleme de la Croix-Rouge flotte assure-
ment sur presque tous les pays du monde, mais
l'esprit qui anime cet embleme tend ä se diver-
sifier de plus en plus. L'ingerence de l'Etat est
devenue si puissante, dans certains pays, que
les societes de Croix-Rouge ne sont plus mai-
tresses de leurs decisions et de leurs actes. Elles
ne pensent plus en fonction de l'esprit de charite
inconditionnelle qui est ä la base de toutes les
conventions humanitaires, mais conformement
aux ordres qu'elles recoivent de bureaux offi-
ciels de l'Etat.

En perdant leur independance k l'egard des

pouvoirs politiques de leur pays, plusieurs
societes nationales de Croix-Rouge ont perdu la
haute position morale que leur conferait leur
Statut d'absolue neutrality. Elles avaient un
embleme qui etait un symbole respecte et agissant.
Elles n'ont plus aujourd'hui qu'un drapeau sans
äme qui flotte physiquement, mais qui spirituel-
lement ne rayonne plus. Et e'est lä malheureu-
sement qu'est le grand schisme.

On s'est felicite, il y a quelques mois, de
l'heureux aboutissement de la «Conference
diplomatique pour l'elaboration de conventions
internationales destinees ä proteger les victimes
de la guerre» convoquee ä Geneve par le Conseil
federal et qui a vu 58 Etats apposer leur signature

ä l'Acte final. Maints orateurs, reporters et
journalistes releverent alors que la Croix-Rouge
etait actuellement le seul denominateur capable
de rapprocher les nations si divisees sur le plan
politique. Si bien que l'on dut aisement en de-
duire que sur le plan Croix-Rouge tout au
moins, tout etait pour le mieux dans le meilleur
des mondes.
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Or, la situation reelle n'est pas si favorable
qu'elle le parait ä premiere vue. La delegation
de 1'Alliance des Croix et Croissant rouges so-
vietiques qui participa au debut des travaux
de la recente session de printemps du Comite
executif de la Ligue des societes de la Croix-
Rouge — Federation mondiale des societes de
la Croix-Rouge — aurait-elle en effet quitte de-
finitivement la Salle des seances si des considerations

touchant davantage ä la politique mondiale

n'avaient ete l'objet d'un disaccord? Et la
Croix-Rouge tchecoslovaque se serait-elle abs-
tenue de se faire representer ä cette meme
reunion pour des raisons ayant trait egalement
ä une invitation soi-disant adressee ä la Croix-
Rouge de la Chine nationaliste?

Un fosse est en train de s'elargir au sein de la
Ligue des societes de la Croix-Rouge et la ligne
que suit ce fosse s'identific avec celle du trop
fameux Rideau de fer. II est temps, nous

Avcc fa «Rcpubltquc de Mouhn-Vicux»
dans Ics Alpcs

Une breve visite me conduisait I'autre se-
maine dans trois centres d'accueil d'enfants.
C'etait en France. Car le probleme des enfants
victimes de la guerre ou de l'apres-guerre se

pose aujourd'hui encore ä la France. Dans une
proportion certes moins grande que dans
d'autres pays envahis par des millions et des
millions de refugies. 11 n'y est pas moins tou-
jours present et toujours aigu. Les milliers
d'enfants qui, tout jeunes, ont ete prives par la
guerre de leur famille et de leur foyer ont
grandi, mais beaucoup sont des enfants encore,
et beaucoup ont atteint I'&ge plus grave encore

semble-t-il, que l'on fasse de plus grands efforts,
ä l'echelon des organes directeurs de la Croix-
Rouge internationale et de la Ligue pour que
des ponts soient jetes sur ce fosse avant qu'il ne
soit trop tard. Les tentatives dejä faites n'ont
servi de rien et il en sera peut-etre de meme
de celles qui le seront demain. Mais il faut que
de nouveaux efforts soient tentes, car des er-
reurs ont ete commises de part et d'autre qui
ont engendre des malentendus encore
reparables. Or il importe, au cas ou ces malentendus

ne pourraient etre dissipes, que l'on sache
clairement si tout a ete fait, de part et d'autre,
pour y remedier.

Souhaitons que le monde n'ait pas bientöt ä

constater, avec une profonde tristesse, que
meme sur le plan de Taction humanitaire un
nouveau Rideau de fer s'est dresse, plus tragi-
quement significatif encore que le premier du
schisme qui separe l'Est de l'Occident.

de I'adolescence. Et la guerre d'Espagne avait
fete en France beaucoup de refugies, et beaucoup

de tout petits enfants parmi eux, tandis
qu'au hasard des routes d'Europe bien des
adolescents errants, de toutes les nations, sont
venus clandestinement ces dernieres annees en
France, attires par le mirage de Paris. L'on re-
trouve ou que l'on aille, en France, tous les pro-
blemes qui preoccupent les Croix-Rouges et les
organisations internationales de secours ä l'en-
fance en Italie, en Grece, en Finlande, en Alle-
magne et en Autriche. On peut y etudier aussi,
comme dans les autres pays, et mieux peut-etre

Trois experiences,

trois maisons...

Trois maisons bien differentes oü des enfants et des adolescents ä

l'abandon ont trouve un nouveau foyer. D'une breve visite au
Chambon-sur-Lignon, au Rayon de soleil de Pomeyrol et ä Moulin-
Vieux, notre collaborateur rapporte ces impressions. Peu importe
la «formule», c'est l'esprit qui compte seul pour la veritable reussite
de l'ceuvre entreprise par ces educateurs.
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